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manatî Dmin, sine querl2. Ils étaient le modèle des ménages
chrétiens, et pouvent être proposés A l'admiration et à l'imitattion
de toutes les familles. Et ce pré ieux trésor d'honneur, de vertu,
de piété et do bienfaisance est un héritagre des ancStres que les
héros de cette journée 'ont fuit fructifier au centuple. Justes
devant Dieu et devan tles hommes, voilà leur gloire et leur félizité,
ce qui fait leur onoai uoudhiplus que jamais. Ils ont
comdpris ce qui devait faire leur bonheur et celui de leur famille ;
ils ont élevé leurs enfants enl véritables chrétiens, et commen~cent
A recevoir, même iur la terre, une partie de la récompense due à
leur vie de sacrifices et -d'abnégation Sic Benedicetur homio qui
timet Dominum.

Se Voeux et souhaits. Puissiez-vous vivre de longs jours encore,
et continuer avec une nouvelle abondance de grâces divines la
même vie chrétienÙe et heureuse-pî'àlude de votre bon1hegr dans
l'éternité.

LEB ]FRÈRE LOU0IlS

'Los JEsaitus et les REcollot# mourront
chez oux, mais n'aurout pas de
successeurs. I

(Règlement doelà Cou d'Angleterre.)

(Suite et fin.)

-Des quinze Frères qui étaient aur.nnastère de Québec, lors de*
l'incendie, six seulenMent nontqcotus, savoir:

lu Ue Frère Lyonnais- (Pierre-Jacqueé Bossu dit Lyonnais),
dont parle M. de Gratipé, qui fat -ordonné pr8trê .le 20 août 1'191,
demeura au Séminaire de Qué4ec4 mouitut le.l' 11 w 1803, à% l'Htô-
pital -Général, à -l'âge de. 32 ans et demi, et fat enterré dans le' ci-
metière de ce »oinagtère.-

2"ý Les Frères Bernardin et Bernard, donit pgirle Me -Thopson J
dans la lettre ci-dissus citée, etdwoas laqu~elle ildit aussi qu'un de
ces quinze Frères,. qu'il ne niuia pap,.-devint navigateur entre 7
Québec -et MlontrWa. d7,(

3 Le-Frère Paul '(né Thorna Fourn'ter), -longtemps portier et i
sacristain à 1'év&ché dg Montré&[ e t chez les Sulpitiebs. duét

4o Ui Frère Marc (de Contïnt tôncle iternel de M, -Êôrtier de6
mrort cu'é de .Ncolet>, qui »'él4ihllit San-0msd ôta Ci
gny o~il fit l'étole pends , i ougtrA pa et prâtiqu a loé ttTed'hOr- de it
loer JSu'i as mort.'


